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me plait pas, car pendant mon sejour je n'y ai ete

que deux fois. Mr. de Brunn disputera samedi
prochain. Je suis avec l'attachement le plus tendre
et un tres profond respect

Monsieur etc.

Goettingue ce 5 Aout 1753.
Zimmermann.

Stadj ©rfebigung feiner ©efdjäfte für Raffer
in ©öttingen fefjrte Zimmermann mit JpaßerS ga-=

milie nadj Sern jurüd. $m nädjften grüfjjatjr erft
ging fein SBunfdj nadj einet* gefidjerten ©jiftenj in
©tfüüung. Sa etfjiett er nämlidj Ijauptfädjfidj auf
Raffers ©mpfefjfttng baS Stabt=S5fjtjfifat in Srugg.
Sgl. mein Sudj: 3. ©. Zimmermanns ßefien unb
SBerfe, Sern 1893, S. 33 ff., roofetBft altes Stäljere.

21.

(58ern 33b. 13, 3tr. 55).

Monsieur etc.

Je ne scaurois asses vous exprimer combien que
je suis sensible ä tout ce que vous venes de faire

pour moi. Permettes que des le premier jour de mon
sejour ä Broug j'aye l'honeur de vous temoigner ma
reconnaissance. Mr. l'advoyer Zimmermann a
dessein de donner le Physicat ä Mr. Füchslin le
Chirurgien, apparemment il craint que je ne fasse
¦du tort avec le tems ä son fils, par le credit qu'un
pareil poste pourroit me donner parmi la bourgeoi-
sie. Mais si les recommandations que vous m'aves
fait la grace, Monsieur, de me procurer arrivent, tout
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INS plaît MS, «SU' peuclaut INON séjour u'v »i eis
qus clsux Isis. Ar. 6s Lruuu clisputsra samscli
prookaiu. Zs suis avss l'atta«lismeut Is plus teuckre
et un très pralnncl respeet

Aousisur st«.

Ooettiugue «s 5 ^.«ut 1753,

Nach Erledigung seiner Geschäfte für Haller
in Göttingen kehrte Zimmermann mit Hallers
Familie nach Bern znrück. Jm nächsten Frühjahr erst
ging fein Wunfch nach einer gesicherten Existenz in
Erfüllung. Da erhielt er nämlich hauptsächlich auf
Hallers Empfehlung das Stadt-Phnsikat in Brugg.
Vgl. mein Buch: I. G. Zimmermanns Leben und
Werke, Bern 1893, S. 33 ff., woselbst alles Nähere.

21.

(Bern Bd. 13, Nr. 5S).

Aousisur et«,

Zs ne seaurois assss v«u8 exprimer ««mbien que
je 8UÌ8 sensible à tout es que vous venss cle lairs
pour moi. Lsrmettès qus clés le premier jour cle mou
séjour à Lroug j'avs l'Konsur cle vou8 témoigner nm
reoannaissanee. Ar. l'aclvavsr Zimmermann a
clessein cls clonnsr ls Lllvsicat à Ar. Lüelislin le
«Kirurgisu, apparsmnisnt il «raint que je ue lasse
clu tort avee ls tems à sou tils, par le ersclit qu'uu
pareil posts pourrait ms clouner parmi ia bourgeoi-
sie. Aais si lss recommandations qne vous m'avss
lait ia graes, Aonsisur, cle me procurer arrivent, tout
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est gagne. Je vous assure qu'une lettre de Mr. le
tresorier Ti liier feroit tout ici, et ce seigneur ne-

vous la refuseroit pas ä cause du fils du Dr W e z e 1

parceque l'on ne pense point ä lui donner la sur-
vivance dont j'eus l'honeur de vous parier. Mais
s'il y a d'autres raisons qui vous empechent de lui
demander cette recommendation je me soumettrois
avec tout le plaisir imaginable ä votre volonte. En
un mot, il depend de vous Monsieur de me rendre
heureux. Si j'ai cette place le reste s'en suivra tres
facilement. Si je suis culbute ä present, je le serois

pour toujours. J'ai l'honeur de me dire etc.

Broug ce 13 avril 1754.
J. G. Zimmermann.

Oserois-je bien vous prier Monsieur, d'assurer
de mes respects tres humbles Me votre Epouse.

22.

(ßßetn 58b. 13, Str. 57).

Monsieur etc.

J'ai obtenu hier devant le conseil la place de

medecin de notre ville. Un jiarent de Mr. Vätterli
a proteste chez Mr. l'advoyer Zimmermann contre
cette promte election et il a declare en suite devant
le magistrat (jue Mr. V. sera ici au premier jour
qu'il viendra avec de meilleurs temoignages «jue moi
et qu'il sera content de la moitie de la pension.

Mais Mr. l'advoyer Zimmermann qui est ici
tout jiuissant a repondu que surement Mr. V. ne

pensera pas comme cela, qu'il ne lui avoit point
ecrit etc. Apres cela on a lu le temoignage (jue vous
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est gagne, Ze vous assure qu'une lettre de Nr, le
trésorier Oi iiier leroit tout iei, et es seigneur us
vous la retuseroit pas à eause ciu Kl« àu e « s I

pareeque l'ou ue peuse point à lui donner la sur-
vivanee dont .j'eus l'Koneur de vous parler. Nais
s'il ^ a d'autres raisons qui vous empeekent ds lui
dsiuaudsr eette reeonunsndation je rus sournettrois
avse tout ls plaisir iiuaginakle à votrs volonté, Ln
nn niot, il depend de vous Nonsieur ds lue rendre
Ksursux. 8i j'ai estts plaee le reste s'en suivra très
laeilslnsnt, 8i je snis oulbutê à prsssut, je le serois

pour toujours, Z'ai l'Koueur de rne dire ete,

Lroug ee 13 avril 1754,
Z. O. /5»M«I!I»^.X«.

Oserois js Kien vous prier Nonsieur, d'assurer
de mss rsspeets très KuiuKies N° votre Lpouss.

iBern Bd. 13, Nr. 57).

Nonsisur ste,

Z'ai obtenu Kier devant le eouseil la piaes ds
uisdsein de notre ville, lin parent de Nr. Vätterli
a protesté eke? Nr, l'advover Ximmsriuaun eontrs
eette promts slsetion et il a deelarê en suite devant
le magistrat qus Nr. V, sera iei au prsmisr jour
qu'il viendra avee de meilleurs témoignages qns moi
st qu'il sera eonteut de la moitié de la peusiou.

Nais Nr. l'advover Aiininermanu qui est iei
tout puissant a repondu qus sureinent Nr, V. ne

pensera pas «ornine esla, qu'il ns lui avoit point
serit ste. ^prè» esla ou a lu Is témoignage qus vous
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